
Méditation du 14 mars 2008 aux Cèdres 
 

Texte biblique : Matthieu 26 : 14-25 
 
 
Le chapitre 26 de Matthieu est un chapitre sombre : en effet nous sommes à l’aube de la mort de 
Jésus sur la croix de Golgotha, et il est question de complot, de trahison, d’arrestation et de 
reniement. 
 
Pourquoi Jésus, le fils du Dieu vivant,  a-t-il accepté de subir un tel calvaire ? Même certains de 
ses disciples sont impliqués dans ce complot qui le mène le lendemain à la croix, après avoir été 
humilié et torturé ! 
 
Le texte que nous venons d’entendre nous fait savoir que Jésus était bien au courant de ce qui se 
passait autour de lui : il savait pour la trahison, il connaissait même le disciple qui allait passer à 
l’acte pour 30 pièces d’argent (Mt 26, 15) : Judas. 
 
De même qu’il était tout à fait au courant du complot de la part des dirigeants juifs, ainsi que de 
la faiblesse de Pierre, qui le reniera trois fois… (Mt. 26, 30-35). 
 
Jésus va même annoncer à plusieurs reprises sa mort certaine à ses disciples ! (cf. Marc 8,9 et 
10). La vérité, c’est qu’il aurait pu éviter ce calvaire sanglant. Seigneur, pourquoi ne l’as-tu 
pas fait ? 
 
La réponse est simple : Jésus devait mourir. C’était dans le plan de Dieu, dès le début. L’enjeu a 
été de taille : le salut possible pour toute l’humanité ! Jésus le sait aussi : Dans la même nuit, 
juste avant son arrestation, il priera une prière de Foi face à la souffrance qui l’attend: « Mon 
Père, si c’est possible, que cette coupe s’éloigne de moi ! Toutefois, non pas que ma volonté  
soit faite, mais que ta volonté soit faite ! »  
 
Complot, trahison, arrestation, reniement : tout cela devait se passer comme cela pour que 
l’œuvre salvatrice de Dieu devienne réalité ! 
 
N’est-ce pas Jésus qui a prononcé ces paroles : « Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son 
fils unique, afin que quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle » ? 
(Jean 3,16) 
 
Je ne me trompe sûrement pas en disant que cette promesse de Dieu s’applique à tout homme, y 
compris celui qui a trahit le Seigneur : L’exemple à suivre est celui de la compassion que Jésus 
avait pour ses bourreaux : « Père ; pardonne leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font. » (Luc 
23,34) 
 
En effet Judas, qui ne savait pas ce qu’il faisait, a eu un moment de remords, peut-être même de 
repentance (Mt 27, 3-5), lorsqu’il a compris le mal qu’il avait commis. Il ne savait pas non plus 
que son acte allait apporter le salut pour beaucoup d’hommes dans le monde entier.  
 
Dieu a donc véritablement transformé le péché de Judas en salut pour l’humanité ! Sa 
gloire est manifeste !!! 
 



Savez-vous quelle est pour moi la phrase-clé du texte ? C’est celle-ci : « Il était à table avec les 
Douze » (Matthieu 26, 20) 
 
L’amour de Jésus est tellement grand qu’il partage la Sainte Cène avec celui qui le trahit et celui 
qui le renie. Sans parler de tous les autres disciples qui vont le quitter quand son heure sera 
venu.  
 
Ca c’est notre Jésus : Ca c’est notre Dieu dont nous pouvons être fiers, (la fierté du baptisé) car 
avec lui, l’amour peut vaincre tout ce qui nous sépare de lui. Effectivement, rien n’est 
impossible à notre Dieu, croyons-le ! 
 


